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Résumé 
Les technologies de l’information et des communications (TIC) – plus particulièrement 
les ordinateurs – sont largement utilisées au travail par les Canadiens, et cette utilisation 
a des répercussions très variées et d’une portée considérable. Cette analyse, qui fait 
partie d’une série d’études portant sur l’utilisation de l’ordinateur au travail et sur les 
questions connexes, puise dans les données du 14e cycle de l’Enquête sociale générale 
(ESG) de Statistique Canada afin d’explorer empiriquement l’incidence, la fréquence et 
les finalités de l’utilisation de l’ordinateur par les travailleurs canadiens. 

À quel point l’utilisation de l’ordinateur est-elle répandue au travail? Les données 
disponibles montrent que près de six travailleurs sur dix utilisaient un ordinateur pour 
accomplir diverses tâches en 2000. Une analyse de régression logistique indique que 
l’incidence de l’utilisation de l’ordinateur au travail varie substantiellement selon le sexe, 
l’âge, le niveau de scolarité, le pays de naissance, la province, l’horaire de travail (temps 
plein ou temps partiel), la catégorie d’emploi (employé permanent, travailleur autonome 
avec employés et travailleur autonome sans employé), le secteur d’activité et la profession. 

Quelle est la fréquence d’utilisation des ordinateurs au travail? Parmi les travailleurs 
qui utilisent un ordinateur, 85 % l’utilisent quotidiennement, une autre tranche de 
10 %, plusieurs fois par semaine, et la dernière tranche de 5 %, quelques fois par mois. 
Une analyse de régression logistique ordonnée indique que pour les travailleurs qui 
utilisent un ordinateur, le sexe, le niveau de scolarité, le pays de naissance et la province 
n’ont aucune influence sur la fréquence d’utilisation. Par contre, cette fréquence 
semble varier énormément selon le groupe d’âge, l’horaire de travail, la catégorie 
d’emploi, le secteur d’activité et la profession. 

À quelles fins l’ordinateur est-il utilisé au travail? Dans l’ensemble, les fonctions les 
plus fréquemment citées sont la navigation Internet, le traitement de texte et le courriel; 
la programmation figure parmi les fonctions les plus rarement indiquées. Ce profil 
global d’utilisation des fonctions se vérifie largement pour chaque caractéristique prise 
isolément (travailleurs de sexe masculin ou féminin, par exemple); par contre, si l’on 
considère séparément chacune de ces fonctions, on constate de nets contrastes dans le 
taux d’utilisation selon les attributs personnels comme le sexe, l’âge, le niveau de 
scolarité et le pays de naissance, selon la région géographique et selon les 
caractéristiques d’emploi comme le travail à temps plein ou à temps partiel, le travail 
salarié ou à son compte (avec ou sans employé), le secteur d’activité et la profession. 

D’autres rapports de cette série portent sur la technologie informatique et le 
perfectionnement professionnel, les effets de l’ordinateur et l’acquisition de compétences 
en informatique dans le contexte du travail. 
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1.  Introduction 
Les technologies de l’information et des communications (TIC), en particulier les 
ordinateurs, ont bouleversé nos méthodes de travail et notre mode de vie. Selon l’Enquête 
sociale générale de 2000 (ESG 2000) réalisée par Statistique Canada, près de six travailleurs 
canadiens sur dix utilisaient un ordinateur (ordinateur personnel, ordinateur central ou 
système de traitement de texte) au travail, et la majorité d’entre eux (78 %) le faisaient 
quotidiennement pour exécuter diverses tâches (Marshall, 2001). Ce taux d’utilisation est à la 
hausse comparativement à celui d’un sur deux observé en 1994 (Morissette et Drolet, 1998) 
et au taux de 39 % observé en 1989 (Lowe, 1997). 

Les répercussions des TIC peuvent être très variées et avoir une portée considérable. Fer de 
lance de ces technologies, l’ordinateur et l’autoroute de l’information (ou Internet) 
pénètrent dans tous les recoins de notre quotidien. Sur les thèmes de la productivité et de la 
qualité de l’emploi, Rubery et Grimshaw (2001) décomposent les TIC selon trois grandes 
dimensions : 1) les relations de travail et la sécurité de l’emploi (p. ex., perspectives 
d’emploi, relations de travail, possibilités d’avancement, sécurité d’emploi, négociation 
collective et rémunération); 2) la liberté en ce qui concerne l’emploi du temps et le travail 
(p. ex., intensité du travail, pouvoir et autonomie, équilibre entre vie professionnelle et 
vie personnelle et relations de travail); et 3) les compétences et la carrière (compétences, 
débouchés d’emploi). 

On trouve dans la littérature des opinions diamétralement opposées quant aux effets des 
TIC. Ainsi, les pessimistes soutiennent que les TIC éliminent des possibilités d’emploi à 
cause de l’automation et de la rationalisation, et qu’elles font baisser la rémunération 
parce qu’elles déclassent les compétences et affaiblissent le pouvoir de négociation 
collective. À l’opposé, les optimistes postulent que les TIC créent des emplois grâce au 
développement de nouveaux marchés et du capital humain et font augmenter la 
rémunération en accroissant les compétences (voir Rubery et Grimshaw 2001, tableau 1, 
pour une description détaillée des effets des TIC selon ces deux points de vue opposés). 

Selon d’autres travaux (p. ex., Baldwin, Diverty et Sabourin, 1995; Baldwin et Lin, 2002), 
l’adoption de l’ordinateur et d’autres technologies nouvelles est un élément essentiel du 
succès des entreprises, car ces technologies sont corrélées à l’augmentation des parts de 
marché, aux gains de productivité, à l’amélioration de la qualité des produits et services, 
à l’accroissement de la flexibilité, à la réduction des coûts de production, et ainsi de suite. 

L’ordinateur et Internet ont aussi des effets considérables sur le fonctionnement du marché 
du travail. Par exemple, le réseau Monster répertorie maintenant plus d’un million de 
postes à pourvoir dans 17 pays. Les chercheurs d’emploi peuvent aussi y afficher leur 
curriculum vitæ à l’intention des employeurs de partout dans le monde. À partir des 
données d’un supplément spécial du CPS (Current Population Survey) de décembre 1998, 
Kuhn et Skuterud (2000) montrent qu’aux États-Unis, 15 % des chômeurs à la recherche 
d’un emploi ont utilisé Internet pour chercher du travail en 1998 et que la moitié des 
personnes à la recherche d’un emploi ayant accès à Internet à la maison ont fait de même. 
Ils montrent aussi que le taux de recherche d’emploi sur Internet dépasse celui des 
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méthodes habituelles de recherche d’emploi comme les services offerts par des agences 
privées de placement, les contacts avec des amis ou des parents et le recours aux 
syndicats ou aux associations professionnelles. 

Il existe de nombreuses questions entourant l’adoption de la technologie informatique au 
travail. Par exemple, jusqu’à quel point les Canadiens sont-ils exposés aux nouvelles 
technologies informatiques au travail? L’implantation de nouvelles technologies 
informatiques par les employeurs entraîne-t-elle la nécessité pour les employés 
d’améliorer leurs compétences? Jusqu’à quel point l’adoption de la technologie 
informatique influe-t-elle sur l’environnement de travail et sur la nature des tâches 
(niveau de stress, augmentation ou diminution de l’intérêt des tâches ou de la stabilité des 
emplois)? Comment les Canadiens acquièrent-ils leurs compétences en informatique? 
Assurément, il est important de répondre à ces questions si l’on veut mieux comprendre 
la révolution informatique. 

Mais d’abord, il faut avoir une connaissance de base sur l’utilisation de l’ordinateur au 
travail. Par exemple, à quel point l’utilisation de l’ordinateur est-elle répandue chez les 
travailleurs? À quelle fréquence les travailleurs utilisent-ils un ordinateur dans l’exercice 
de leurs fonctions? À quelles fins l’ordinateur est-il utilisé au travail? Ainsi, avant que 
des recherches à venir puissent traiter de sujets comme le perfectionnement professionnel 
en informatique, les effets de l’informatique sur les travailleurs et l’acquisition des 
compétences en informatique, la présente analyse porte spécifiquement sur l’incidence, 
la fréquence et les finalités de l’utilisation de l’ordinateur au travail. 

Les données utilisées pour cette analyse sont extraites du 14e cycle de l’Enquête sociale 
générale (ESG 2000) de Statistique Canada, intitulé « Accès et utilisation des 
technologies de l’information et des communications ». La présentation du rapport est 
la suivante. À la section 2, nous décrivons brièvement les données utilisées pour 
l’analyse et nous présentons le modèle choisi, les restrictions liées à l’échantillon et 
l’estimation. À la section 3, nous présentons et commentons nos résultats : incidence de 
l’utilisation de l’ordinateur au travail (3.1), fréquence d’utilisation de l’ordinateur (3.2) et 
finalités d’utilisation (3.3). Enfin, la section 4 conclut avec un résumé des principaux 
résultats et un aperçu des recherches à venir. 
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2.  Données, modèle, échantillon 
et estimation 

L’analyse empirique de cette étude utilise des données extraites du fichier de 
microdonnées à grande diffusion du 14e cycle de l’Enquête sociale générale de Statistique 
Canada (ESG 2000), réalisée entre janvier et décembre 2000. La population visée par 
l’enquête comprend tous les Canadiens de 15 ans et plus, sauf ceux qui vivent dans les 
trois territoires (Yukon, Territoires du Nord-Ouest et Nunavut) ou qui résident à temps 
plein dans un établissement (base des forces armées, établissement correctionnel ou 
établissement de santé, etc.). 

L’ESG 2000 est une enquête-ménage réalisée auprès de 25 090 personnes représentant 
environ 24,6 millions de Canadiens. Elle fournit une foule de renseignements sur l’accès 
aux TIC et sur l’utilisation de celles-ci au Canada (en particulier les ordinateurs et 
Internet) au cours des 12 mois qui ont précédé la date de l’enquête, ainsi que sur les 
caractéristiques personnelles et socio-économiques des répondants1. Toutes les questions 
de recherche abordées dans le présent rapport découlent directement des questions posées 
aux participants à l’ESG (détails à l’annexe 1). 

La première question à laquelle nous tentons de répondre est la suivante : quelle est 
l’incidence de l’utilisation de l’ordinateur au travail par les Canadiens, et comment cette 
incidence peut-elle être corrélée avec les attributs démographiques, l’emplacement 
géographique et les caractéristiques d’emploi observables? La variable dépendante prend la 
valeur de 1 si le travailleur utilise un ordinateur, et de 0 dans le cas contraire. La variable 
dépendante étant dichotomique, la régression logit ou probit est la technique d’estimation 
appropriée. 

La deuxième question est celle-ci : dans le cas des travailleurs qui utilisent l’ordinateur au 
travail, à quelle fréquence l’utilisent-ils, et cette fréquence varie-t-elle en fonction des 
attributs démographiques, de l’emplacement géographique et des caractéristiques 
d’emploi observables? La variable dépendante prend la valeur de 1 si le travailleur utilise 
l’ordinateur au travail chaque jour, la valeur de 2 s’il l’utilise plusieurs fois par semaine, 
et la valeur de 3 s’il l’utilise quelques fois par mois. Comme la variable dépendante a 
plus de deux valeurs discrètes et que ces valeurs sont ordinales, la régression logit ou 
probit ordonnée est la technique d’estimation appropriée. 

Pour les deux modèles, les variables explicatives sont les attributs démographiques des 
travailleurs, la région géographique et les caractéristiques d’emploi. Dans le contexte de 
nos données, les attributs démographiques comprennent le sexe, l’âge, le niveau de 
scolarité et le pays de naissance. Ces attributs démographiques sont inclus à titre de 
variables indépendantes, car on constate souvent que l’utilisation de l’ordinateur varie 
selon ces attributs (voir Lowe 1997). 

                                                 
1  Voir Statistique Canada (2001) pour des précisions sur le plan d’échantillonnage de l’enquête, les méthodes de 

collecte, de traitement et de pondération des données, le contenu, etc. 
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Le Canada est un vaste pays composé de régions économiquement diversifiées. Comme le 
tissu industriel et la structure des emplois – et donc les technologies employées – diffèrent 
selon les régions, on peut s’attendre à ce que l’utilisation de l’ordinateur varie en 
conséquence. C’est pourquoi nous incluons dans les modèles l’emplacement géographique, 
tel qu’indiqué par la province et par la région urbaine ou rurale de résidence, à titre de 
variable explicative supplémentaire. 

En outre, on peut supposer que l’utilisation de l’ordinateur varie selon un ensemble de 
caractéristiques d’emploi. Dans le contexte de nos données, les caractéristiques d’emploi 
incluent l’horaire de travail (temps plein ou temps partiel), la catégorie d’emploi (employé 
salarié ou travailleur autonome avec ou sans employé), le secteur d’activité et la profession. 

Les échantillons empiriques finaux utilisés pour estimer ces équations incluent les répondants 
de 15 à 64 ans qui étaient des employés et qui n’étudiaient pas à temps plein au moment de 
l’enquête. Pour l’équation de l’incidence, l’échantillon compte 13 325 observations, 
représentant environ 13,6 millions de travailleurs. L’équation de la fréquence est modélisée 
au moyen d’un échantillon de 6 758 observations, représentant environ 6,8 millions de 
travailleurs qui avaient utilisé un ordinateur au travail au cours du mois précédant la date 
de l’enquête. Ces deux équations sont estimées avec des données pondérées au moyen 
des poids d’échantillonnage.  

Les définitions des variables et les statistiques d’échantillon pertinentes figurent à l’annexe 2. 
En dernier lieu, nous étudions les finalités d’utilisation de l’ordinateur au travail. L’ESG 
présente dix fonctions pour lesquelles les ordinateurs sont utilisés. Étant donné le grand 
nombre de finalités présentées, nous exposons les résultats d’après notre analyse descriptive. 

Aux fins de notre analyse, l’ESG offre plusieurs avantages. D’abord et avant tout, il s’agit de 
la première enquête représentative de la population à l’échelle nationale qui se concentre sur 
les TIC. Grâce aux renseignements très riches sur les caractéristiques personnelles et 
d’emploi des répondants, il est possible pour la première fois de procéder à une analyse en 
profondeur de l’utilisation des ordinateurs2. En outre, la grande taille de l’échantillon assure 
la fiabilité statistique des résultats et permet l’analyse à un niveau infranational. 
Naturellement, elle présente aussi de nombreuses limites. Tout spécialement, le manque 
d’information sur les caractéristiques des employeurs (p. ex., taille de l’entreprise selon le 
nombre d’employés, les actifs ou le chiffre d’affaires, propriété canadienne ou étrangère) 
nous empêche de déterminer si l’utilisation de l’ordinateur varie selon diverses catégories 
d’employeur3. Par ailleurs, des données manquent sur le revenu annuel pour une part 
importante de l’échantillon, ce qui réduit de façon indésirable les échantillons empiriques 
utiles si cette variable est utilisée4. 
                                                 
2  D’autres enquêtes comportent aussi des questions sur l’utilisation des ordinateurs et d’autres technologies de pointe (p. ex., 

l’ESG 1989 et l’ESG 1994 de Statistique Canada, l’Enquête longitudinale sur le milieu de travail et les employés de Statistique 
Canada, l’Enquête sur les technologies de l’information et des communications et le commerce électronique de 1999 de 
Statistique Canada et l’enquête de 1997-1998 sur l’autoroute de l’information et la communication dans les ménages canadiens 
réalisée par Ekos Research Associates Inc.). Cependant, ces enquêtes ne se concentrent pas sur l’informatique et, par 
conséquent, ne contiennent pas les questions détaillées qui permettent une analyse en profondeur telle que celle réalisée ici. 

3  Il s’agit d’une limite que posent toutes les enquêtes auprès des ménages. 
4  Les non-répondants (« Ne sait pas » ou « Refus ») pour cette variable représentent environ le tiers de l’échantillon. Notre 

spécification finale exclut le revenu comme variable explicative afin d’augmenter la taille de l’échantillon, mais nous avons 
essayé de l’inclure à titre de variable indépendante supplémentaire moyennant une réduction de la taille des échantillons 
dans les premières exécutions des modèles, et les résultats n’étaient pas significativement différents. 
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3.  Résultats empiriques 
Alors que l’annexe 3 présente les résultats des régressions logit et logit ordonnées, 
le tableau 1 montre l’incidence et la fréquence estimatives de l’utilisation de l’ordinateur, 
calculées d’après ces résultats5. Ces probabilités sont évaluées à la moyenne de 
l’échantillon (détails au bas du tableau 1). 

Tableau 1 
Probabilité estimative de l’incidence et de la fréquence d’utilisation de 

l’ordinateur au travail 
Fréquence d’utilisation 

 
Incidence 

% 
Chaque jour 

% 

Plusieurs fois 
par semaine 

% 

Quelques fois 
par mois 

% 
Male 58,2 86,3 9,4 4,3 
Female 55,0 86,3 9,4 4,3 
Age1524 53,1 79,3 13,7 6,9 
Age2534 59,3 85,4 9,9 4,6 
Age3544 61,6 86,1 9,5 4,4 
Age4554 53,1 88,6 7,9 3,5 
Age5564 47,4 87,9 8,3 3,8 
Edulhs 23,7 86,3 9,4 4,3 
Eduhs 47,6 86,3 9,4 4,3 
Edups 60,6 86,3 9,4 4,3 
Eduuni 75,0 86,3 9,4 4,3 
Can 58,7 86,3 9,4 4,3 
Notcan 47,8 86,3 9,4 4,3 
ONT 58,8 86,4 9,3 4,3 
NFL 40,0 86,4 9,3 4,3 
PEI 50,5 86,4 9,3 4,3 
NS 50,9 82,0 12,1 5,9 
NB 58,8 86,4 9,3 4,3 
QC 51,7 86,4 9,3 4,3 
MAN 58,8 86,4 9,3 4,3 
SAS 58,8 86,4 9,3 4,3 
AL 62,7 86,4 9,3 4,3 
BC 58,8 86,4 9,3 4,3 
Rural 56,8 84,3 10,7 5,1 
Urban 56,8 86,7 9,1 4,2 
Full 58,9 87,2 8,8 4,0 
Part 38,8 67,7 20,3 12,0 
Emp 57,9 87,5 8,6 3,9 
See 57,9 81,5 12,4 6,1 
Sene 46,7 73,4 17,2 9,4 
(Suite page suivante) 

                                                 
5  Des modèles probit et probit ordonnés ont été également estimés. Comment les résultats quantitatifs sont très 

semblables, il n’en est pas fait mention ici. 
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Tableau 1 (Fin) 
Probabilité estimative de l’incidence et de la fréquence d’utilisation de 

l’ordinateur au travail 
Fréquence d’utilisation 

 
Incidence 

% 
Chaque jour 

% 

Plusieurs fois 
par semaine 

% 

Quelques fois 
par mois 

% 
Manu 60,6 90,0 6,9 3,1 
Agri 60,6 71,3 18,4 10,3 
Forest 60,6 90,0 6,9 3,1 
Util 77,9 90,0 6,9 3,1 
Cons 34,2 82,3 11,9 5,8 
Trade 60,6 90,0 6,9 3,1 
Trans 42,4 84,2 10,7 5,1 
Finance 81,1 90,0 6,9 3,1 
Profes 76,2 90,0 6,9 3,1 
Manage 60,6 84,0 10,8 5,1 
Educ 52,4 62,0 23,1 14,9 
Health 36,4 70,3 18,9 10,7 
Info 60,6 90,0 6,9 3,1 
Accom 44,6 90,0 6,9 3,1 
Others 42,2 82,9 11,5 5,6 
Public 74,4 90,0 6,9 3,1 
Mana 74,4 89,0 7,6 3,4 
Prof 74,4 89,0 7,6 3,4 
Tech 67,0 83,5 11,2 5,4 
Clerical 82,3 92,1 5,5 2,4 
Sales 45,0 77,1 15,1 7,8 
Trades 32,6 65,4 21,5 13,1 
Primary 20,8 73,2 17,4 9,5 
Process 22,5 78,9 14,0 7,1 
Note: Les coefficients des variables explicatives qui ne diffèrent pas significativement de zéro au niveau de 

10 % sont fixés à zéro. Les probabilités sont estimées à la moyenne. Pour les variables nominales, on se 
sert pour l’estimation de la somme des coefficients non pondérés de la variable et des coefficients 
pondérés d’autres groupes de variables nominales, où le poids est égal à la part de la variable en 
question dans l’échantillon. 

3.1 Incidence d’utilisation de l’ordinateur 
Pour le Canada dans son ensemble, près de six travailleurs sur dix utilisent un ordinateur au 
travail. Si l’on neutralise l’effet des autres variables, on constate que les hommes sont plus 
susceptibles d’utiliser un ordinateur au travail que leurs homologues féminins (58 % contre 
55 %). L’utilisation de l’ordinateur est maximale pour la tranche de 35 à 44 ans et minimale 
pour les travailleurs les plus âgés (de 55 à 64 ans). L’incidence d’utilisation de l’ordinateur 
est estimée à 53 % pour les travailleurs les plus jeunes (de 15 à 24 ans), puis s’élève à 59 % 
pour la tranche de 25 à 34 ans et atteint 62 % pour la tranche de 35 à 44 ans; elle décline 
ensuite à 53 % pour la tranche de 45 à 54 ans et retombe à 47 % pour la tranche la plus âgée. 
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Le niveau de scolarité a une forte influence sur l’utilisation de l’ordinateur au travail 
(corrélation positive élevée). Le taux d’utilisation moyen est estimé à 24 % pour les 
travailleurs n’ayant pas terminé l’école secondaire, puis monte considérablement pour 
atteindre un niveau trois fois plus élevé parmi les titulaires d’au moins un diplôme 
universitaire. 

Les travailleurs nés au Canada sont de 20 % plus susceptibles d’utiliser un ordinateur au 
travail que ceux qui sont nés à l’étranger (59 % contre 48 %). Le fait qu’un travailleur vive 
en région urbaine ou rurale n’a pas d’effet sur l’utilisation de l’ordinateur; en revanche, 
sa province de résidence révèle une différence appréciable. Le taux d’utilisation estimatif 
le plus faible est à Terre-Neuve-et-Labrador, où seulement 40 % des travailleurs utilisent 
un ordinateur. L’Île-du-Prince-Édouard, la Nouvelle-Écosse et le Québec ont une 
incidence d’utilisation plutôt faible (environ 50 %), tandis que l’Alberta présente le taux 
le plus élevé d’utilisation de l’ordinateur au travail, soit près de 63 %. 

L’horaire de travail et la catégorie d’emploi entraînent aussi des différences marquées. 
Les travailleurs à temps plein sont 50 % plus susceptibles d’utiliser un ordinateur au 
travail que ceux qui travaillent à temps partiel (59 % contre 39 %). Les employés salariés 
ainsi que les travailleurs autonomes avec employés sont nettement plus susceptibles 
d’utiliser un ordinateur au travail que les travailleurs autonomes sans employé. 

L’utilisation de l’ordinateur au travail varie nettement selon les secteurs d’activité et les 
professions. Le taux d’utilisation moyen estimatif oscille entre des sommets de 81 % pour 
les services financiers et de 78 % pour les services publics, et des creux de 36 % pour la 
santé et les services sociaux et de 34 % pour la construction. Selon les professions, ce taux 
varie entre un sommet de 82 % pour le personnel de bureau et un creux 21 % pour les 
emplois du secteur primaire. 

3.2 Fréquence d’utilisation de l’ordinateur 
Parmi les travailleurs qui avaient utilisé un ordinateur au travail au cours du mois 
précédant l’enquête (environ 50 % de tous les travailleurs), 85 % l’utilisaient 
quotidiennement, une autre tranche de 10 %, plusieurs fois par semaine, et la dernière 
tranche de 5 %, quelques fois par mois. 

Dans le cas des travailleurs qui utilisent un ordinateur, le critère du sexe ne révèle guère de 
différence dans la fréquence d’utilisation. L’utilisateur moyen – homme ou femme – a une 
probabilité de 86 % d’utiliser un ordinateur au travail chaque jour, de 9,4 % de l’utiliser 
plusieurs fois par semaine, et de 4,3 % de l’utiliser seulement quelques fois par mois. 

Les travailleurs du groupe le plus jeune sont les moins susceptibles d’utiliser un ordinateur 
au travail; en outre, pour ceux qui en utilisent un, on constate que la fréquence d’utilisation 
est moindre que chez les travailleurs plus âgés. Moins de 80 % des travailleurs de 15 à 24 ans 
utilisent leur ordinateur chaque jour, comparativement à plus de 85 % pour les travailleurs 
de 25 ans et plus. Soulignons ici que les travailleurs de 45 ans et plus sont nettement 
moins susceptibles d’utiliser un ordinateur au travail que ceux de la tranche de 25 à 34 ans, 
mais qu’ils sont légèrement plus susceptibles de s’en servir plus fréquemment (chaque jour) 
s’ils en utilisent un. 
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On n’observe guère de variation dans la fréquence d’utilisation de l’ordinateur au travail 
selon les critères du niveau de scolarité, du pays de naissance et de la province de 
résidence – sauf en Nouvelle-Écosse, où les travailleurs utilisent un ordinateur au travail 
un peu moins fréquemment. Les travailleurs en région rurale sont légèrement plus 
susceptibles d’utiliser un ordinateur dans l’exercice de leurs fonctions plus fréquemment 
que ceux des régions urbaines. 

On constate des variations marquées dans la fréquence d’utilisation de l’ordinateur au 
travail selon les caractéristiques d’emploi. Les travailleurs à temps plein sont nettement 
plus susceptibles d’utiliser un ordinateur au travail que leurs homologues qui travaillent 
moins de 30 heures par semaine (87 % contre 68 % l’utilisent chaque jour). Les employés 
salariés sont plus susceptibles d’utiliser un ordinateur au travail que les travailleurs 
autonomes avec employés, lesquels sont à leur tour plus susceptibles de le faire que les 
travailleurs autonomes sans employé (88 %, 82 % et 73 % l’utilisent chaque jour, 
respectivement). 

La fréquence d’utilisation de l’ordinateur au travail varie considérablement selon le 
secteur d’activité. La probabilité d’une utilisation quotidienne varie entre des creux de 
62 % dans le secteur de l’enseignement, de 70 % dans les soins de santé et de 71 % dans 
l’agriculture, et des sommets de 90 % dans l’administration publique, les services 
d’information, les services professionnels, les services financiers, la fabrication, et ainsi 
de suite. La fréquence d’utilisation de l’ordinateur au travail varie aussi substantiellement 
selon la profession. On estime que les utilisateurs quotidiens représentent 92 % de tous 
les utilisateurs pour le personnel de bureau, et 89 % pour les gestionnaires et le personnel 
professionnel. En comparaison, ils ne représentent que 65 % de tous les utilisateurs dans 
les métiers et 73 % dans le secteur primaire. 

3.3 Finalités d’utilisation de l’ordinateur 
Le tableau 2 montre la proportion des utilisateurs d’un ordinateur au travail qui disent 
s’être servis de chacune des 10 fonctions proposées par le questionnaire dans les 12 mois 
précédant la date de l’enquête. Dans l’ensemble, Internet, le traitement de texte et le 
courriel sont les fonctions le plus fréquemment utilisées : près de 83 %, 82 % et 78 % des 
utilisateurs ont navigué sur le Web, utilisé un traitement de texte et échangé des messages 
par courriel, respectivement, au travail. La programmation est la finalité la plus rarement 
déclarée, soit par moins de 15 % des utilisateurs. 

Bien que ce profil global se vérifie tant pour les hommes que pour les femmes, 
certaines différences selon le sexe ressortent nettement. Le traitement de texte mis à 
part6, la proportion d’utilisateurs qui indiquent avoir utilisé toutes les autres fonctions est 
plus faible chez les femmes que chez leurs homologues masculins, et très nettement dans 
certains cas. En particulier, le pourcentage de femmes qui utilisent la fonction de 
programmation n’atteint pas la moitié de celui des hommes (9,5 % contre 19,2 %). 

                                                 
6  Cela n’est guère surprenant, étant donné la proportion nettement plus élevée de femmes dans les emplois de bureau, 

où le traitement de texte est omniprésent. 
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Tableau 2 
Finalités d’utilisation de l’ordinateur au travail 
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%

 

Tableur 
ou 

chiffrier 
%

 

Encyclopédie 
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45,8 

14,5 
46,5 
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72,7 

72,0 
52,4 

19,2 
52,4 

66,3 
53,0 
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79,0 
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m

es 
83,7 

71,6 
66,8 

38,6 
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40,2 
57,7 

47,1 
79,7 

76,8 
15 à 24 ans 

83,2 
68,9 

55,4 
36,3 

17,6 
46,9 

58,8 
48,5 

86,6 
74,8 

25 à 34 ans 
84,7 

72,0 
68,1 

47,8 
16,4 

50,4 
65,5 

47,4 
86,5 

80,7 
34 à 44 ans 

82,0 
73,6 

72,9 
48,1 

15,3 
49,2 

64,9 
57,4 

83,5 
78,9 

45 à 54 ans 
80,7 

72,5 
71,6 

46,2 
11,2 

42,5 
59,2 

48,0 
79,0 

76,3 
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75,4 
69,1 

68,5 
37,9 

11,8 
34,7 

51,8 
37,8 
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49,7 
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48,1 
64,4 

54,4 
84,8 

83,7 
Terre-N

euve 
81,7 

69,7 
73,4 

41,8 
9,3 

44,4 
55,8 

56,5 
85,0 

78,7 
Île-du-Prince-Édouard 

81,6 
70,1 

64,3 
42,6 

8,2 
41,0 

52,4 
43,2 

81,3 
79,0 

N
ouvelle-Écosse 

80,6 
70,6 

69,6 
41,1 

11,5 
50,2 

57,8 
56,0 

83,0 
77,7 

N
ouveau-Brunsw
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77,0 

69,6 
68,2 

37,9 
12,0 

41,4 
57,8 

49,3 
75,1 
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Q
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76,1 

74,2 
66,7 

48,4 
16,2 
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61,1 
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45,1 
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72,2 
69,3 

46,6 
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82,0 

72,9 
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47,3 
14,8 

47,4 
63,6 

50,0 
83,3 
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81,7 

64,3 
61,2 

28,6 
10,8 

36,5 
46,1 
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44,5 

14,4 
45,7 

61,9 
49,0 

81,8 
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13,2 
46,2 
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86,4 
78,2 
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ployé) 

86,5 
76,9 

78,8 
49,5 
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58,5 
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Le profil global observé ci-dessus se vérifie pour chacun des groupes d’âge, mais certaines 
différences en fonction de l’âge existent néanmoins. Proportionnellement, davantage de 
jeunes utilisateurs se servent du traitement de texte, programment et naviguent sur le 
Web, mais ils sont moins nombreux à tenir des dossiers avec leur ordinateur au travail 
que leurs aînés; cette différence ressort tout particulièrement lorsqu’on compare le groupe 
le plus jeune au groupe le plus vieux. 

Pour ce qui est du niveau de scolarité, notre profil global s’applique généralement à tous 
les groupes. Toutefois, on constate certaines différences frappantes entre différents 
niveaux de scolarité, surtout quand on compare le groupe le moins instruit au groupe le 
plus instruit. Par exemple, seulement la moitié des travailleurs n’ayant pas terminé leur 
secondaire utilisent le traitement de texte, comparativement à presque tous les travailleurs 
qui ont au moins un diplôme universitaire. Une telle différence est aussi observable entre 
ces deux groupes pour la navigation Internet, le courriel, la programmation, l’analyse de 
données, l’éditique et l’utilisation d’un tableur. 

Internet, le traitement de texte et le courriel sont aussi les fonctions le plus couramment 
utilisées au travail, et la programmation est la plus rarement utilisée, sans égard au critère 
de la naissance au Canada ou à l’étranger. Cependant, une proportion nettement plus 
élevée d’utilisateurs nés à l’étranger font de la programmation, comparativement à ceux 
qui sont nés au pays (20,2 % contre 13,2 %). À un degré moindre, cette observation vaut 
aussi pour le traitement de texte et le courriel. 

Le profil global se maintient aussi d’une province à l’autre, malgré certaines variations 
appréciables. Par exemple, la proportion de travailleurs utilisant le courriel est la plus 
élevée en Colombie-Britannique, soit 86 %; cette proportion est la moins élevée au 
Nouveau-Brunswick, soit 72 %. Pour la programmation, le Québec présente le 
pourcentage le plus élevé (16,2 %), par contraste avec l’Île-du-Prince-Édouard (8,2 %) et 
Terre-Neuve-et-Labrador (9,3 %). 

Internet, le traitement de texte et le courriel sont aussi les finalités le plus fréquemment 
citées – et la programmation, celle qui l’est le moins –, qu’il s’agisse de travailleurs à 
temps plein ou à temps partiel. Les différences qui ressortent entre ces deux groupes 
concernent surtout l’analyse de données, l’utilisation d’un tableur et la programmation; 
pour ces fonctions, une proportion nettement plus élevée de travailleurs à temps plein 
utilisent l’ordinateur au travail que ceux qui travaillent moins de 30 heures par semaine. 

Le profil global se vérifie également face au critère de la catégorie d’emploi. Les principales 
variations concernent la tenue de dossiers et la programmation. Une proportion notablement 
plus élevée de personnes utilisent l’ordinateur au travail pour la tenue de dossiers chez 
les travailleurs autonomes (avec ou sans employé) que chez les employés salariés. 
Les travailleurs autonomes sans employé sont les plus susceptibles d’utiliser un ordinateur 
pour la programmation, suivis des employés permanents, puis des travailleurs autonomes 
avec employés. 
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Le profil global est observable dans tous les secteurs d’activité, bien qu’avec des 
différences importantes. Par exemple, la proportion de travailleurs utilisant un ordinateur 
pour le traitement de texte, Internet et le courriel est régulièrement et nettement plus 
élevée pour les services d’information et les services professionnels que dans les secteurs 
du transport et de l’agriculture. La différence la plus frappante concerne l’utilisation de 
l’ordinateur pour la programmation. Trois utilisateurs sur dix dans le secteur des services 
professionnels font de la programmation, comparativement à un sur quatorze dans les 
secteurs du transport et de l’agriculture. 

Enfin, selon le critère de la profession, Internet, le traitement de texte et le courriel sont 
également les finalités les plus fréquemment citées pour l’utilisation de l’ordinateur au travail 
– et la programmation, la moins fréquente. Le personnel professionnel se démarque très 
nettement des autres catégories : la proportion de travailleurs utilisant un ordinateur est la 
plus élevée dans cette catégorie pour presque toutes les finalités. Ce phénomène est 
particulièrement frappant pour la programmation : près du quart des utilisateurs classés dans 
le personnel professionnel utilisent un ordinateur au travail pour programmer, contre moins 
de 9 % dans le secteur des ventes et 9,5 % dans le secteur primaire. 
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4.  Résumé et travaux futures 
À partir des données du 14e cycle de l’Enquête sociale générale de Statistique Canada, 
nous avons étudié empiriquement l’incidence, la fréquence et les finalités d’utilisation de 
l’ordinateur au travail par les Canadiens. Voici nos principales constatations. 

À quel point l’utilisation de l’ordinateur est-elle répandue au travail? Les données 
disponibles montrent que près de six travailleurs sur dix utilisaient un ordinateur au travail 
en 2000. Une analyse de régression indique que l’incidence de l’utilisation de l’ordinateur 
au travail est plus élevée chez les hommes que chez les femmes. Le sommet du taux 
d’utilisation correspond à la tranche d’âge de 35 à 44 ans et le creux, aux travailleurs les 
plus âgés (55 ans et plus). Le taux d’utilisation augmente substantiellement avec le niveau 
de scolarité. Il est plus élevé chez les travailleurs nés au Canada que chez ceux nés à 
l’étranger. Il est le plus faible à Terre-Neuve-et-Labrador, et le plus élevé en Alberta. Il est 
nettement supérieur chez les travailleurs à temps plein que chez leurs homologues à temps 
partiel. Il est passablement plus élevé chez les employés salariés et les travailleurs 
autonomes avec employés que chez les travailleurs autonomes sans employé. Il est le plus 
élevé dans les secteurs des services financiers et des services publics, et le moins élevé dans 
les secteurs de la santé et de la construction. Il est le plus élevé pour le personnel de bureau 
et le moins élevé pour les emplois du secteur primaire. Ces constatations, pour la plupart, 
concordent avec les travaux d’autres chercheurs (p. ex. OIT 2001, Marshall 2001, OCDE 
2001 et Lowe 1997). 

Quelle est la fréquence d’utilisation des ordinateurs au travail? Parmi les travailleurs qui 
utilisent un ordinateur, 85 % l’utilisent quotidiennement, une autre tranche de 10 %, 
plusieurs fois par semaine, et la dernière tranche de 5 %, quelques fois par mois. 
L’analyse de régression indique que pour les travailleurs qui utilisent un ordinateur, le sexe, 
le niveau de scolarité, le pays de naissance et la province n’ont aucune influence sur la 
fréquence d’utilisation. Par contre, cette fréquence semble varier énormément selon le 
groupe d’âge, l’horaire de travail et la catégorie d’emploi. Les travailleurs les plus jeunes 
sont les moins susceptibles d’utiliser un ordinateur au travail chaque jour, 
comparativement aux travailleurs plus âgés. Les travailleurs à temps plein sont nettement 
plus susceptibles d’utiliser un ordinateur chaque jour que leurs homologues qui 
travaillent moins de 30 heures par semaine. Il en va de même pour les employés 
permanents par rapport aux travailleurs autonomes avec employés, lesquels sont à leur 
tour plus susceptibles d’utiliser un ordinateur quotidiennement que les travailleurs 
autonomes sans employé. On observe aussi d’importantes variations de la fréquence 
d’utilisation de l’ordinateur au travail selon le secteur d’activité et la profession. Pour les 
travailleurs qui utilisent un ordinateur, le taux d’utilisation quotidienne le plus faible est 
observé dans les secteurs de l’enseignement, de la santé et de l’agriculture; le taux le 
plus élevé, dans l’administration publique, les services d’information, les services 
professionnels, les services financiers et la fabrication. Pour ce qui est des professions, 
le taux d’utilisation quotidienne le plus élevé est observé chez le personnel de bureau, 
les gestionnaires et le personnel professionnel; le taux le moins élevé, dans les métiers et 
dans les professions du secteur primaire.  
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À quelles fins l’ordinateur est-il utilisé au travail? Dans l’ensemble, les fonctions les 
plus fréquemment citées sont la navigation Internet, le traitement de texte et le courriel; 
la programmation figure parmi les fonctions les plus rarement indiquées. Ce profil global 
d’utilisation relative des fonctions se vérifie largement lorsqu’on considère isolément 
chaque caractéristique (travailleurs de sexe masculin ou féminin, par exemple); par contre, 
si l’on considère séparément chacune de ces fonctions, on constate de nets contrastes 
dans le taux d’utilisation selon les attributs personnels comme le sexe, l’âge, le niveau 
de scolarité et le pays de naissance, selon la région géographique et selon les 
caractéristiques d’emploi comme le travail à temps plein ou à temps partiel, le travail 
salarié ou à son compte (avec ou sans employé), le secteur d’activité et la profession. 
Par exemple, la proportion de femmes qui disent avoir utilisé chacune des fonctions 
autres que le traitement de texte est moins élevée que celle de leurs homologues 
masculins – et cet écart est très net dans certains cas. En particulier, le pourcentage de 
femmes qui utilisent un ordinateur à des fins de programmation est inférieur de moitié à 
celui des hommes. 

L’adoption et la modernisation de la technologie informatique au travail obligent-elles les 
travailleurs à améliorer leurs compétences? L’information des outils de travail influe-t-elle 
sur l’environnement de travail et sur la nature des tâches (niveau de stress, augmentation 
ou diminution de l’intérêt des tâches ou de la stabilité des emplois)? Les travailleurs 
canadiens acquièrent-ils leurs compétences en informatique dans des établissements 
d’enseignement, par apprentissage « sur le tas » en milieu de travail, ou encore en 
autodidactes comme par l’étude de modes d’emploi, le visionnement de vidéos, 
l’apprentissage par Internet ou encore avec l’aide de membres de la famille ou d’amis? 
Quelle est la formule la plus répandue ou la plus efficace pour développer ses 
compétences en informatique : la formation en classe, la formation en milieu de travail ou 
l’auto-apprentissage? Certes importantes, ces questions débordent le cadre de la présente 
étude et seront abordées dans des travaux futurs. 
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Questions de l’ESG sur l’incidence, la fréquence et les finalités 
d’utilisation des ordinateurs 
C1  Au cours des 12 derniers mois, avez-vous utilisé un ordinateur pour votre emploi 

principal? Oui/Non 

D13  Au cours du dernier mois, combien de fois avez-vous utilisé un ordinateur au 
travail pour des tâches liées à votre travail? Était-ce… 

Tous les jours? 

Plusieurs fois par semaine? 

Quelques fois par mois? 

Pas au cours du dernier mois? 

A5 Au cours des 12 derniers mois, avez-vous utilisé Internet? Oui/Non 

A9 Au cours des 12 derniers mois, avez-vous utilisé le courrier électronique? 
Oui/Non 

A14 Au cours des 12 derniers mois, avez-vous mené les activités suivantes avec un 
ordinateur : traitement de texte, entrée de données, tenue de dossiers, analyse de 
données, rédaction de programmes informatiques, utilisation d’un programme 
graphique ou de mise en page, utilisation d’un tableur ou d’un chiffrier, utilisation 
d’une encyclopédie CD-ROM? Oui/Non 

Annexe 1 
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Annexe 2 
Définition des variables et moyennes d’échantillon 

 Tous les travailleurs Travailleurs ayant 
utilisé un ordinateur au 
cours du dernier mois

Variables dépendantes  
Use = 1 si a utilisé un ordinateur dans les 12 derniers mois 0,5833 - 
Frequent use = 1 si utilise un ordinateur chaque jour - 0,8520 
Medium use = 1 si utilise un ordinateur plusieurs fois par semaine - 0,0955 
Rare use = 1 si utilise un ordinateur quelques fois par mois - 0,0525 
Variables indépendantes 
Male = 1 si sexe masculin  0,5454 0,5321 
Female = 1 si sexe féminin  0,4546 0,4679 
Age1524 = 1 si âgé de 15 à 24 ans  0,1079 0,0761 
Age2534 = 1 si âgé de 25 à 34 ans  0,2448 0,2608 
Age3544 = 1 si âgé de 35 à 44 ans  0,3078 0,3400 
Age4554 = 1 si âgé de 45 de 54 ans  0,2424 0,2492 
Age5564 = 1 si âgé de 55 à 64 ans  0,0970 0,0739 
Edulh = 1 si pas de diplôme d’études secondaires  0,1320 0,0378 
Eduhs = 1 si diplôme d’études secondaires  0,2013 0,1570 
Edups = 1 si certaines études postsecondaires  0,4305 0,4534 
Eduuni = 1 si diplôme universitaire  0,2363 0,3517 
Can = 1 si né au Canada  0,8165 0,8236 
Notcan = 1 si né à l’extérieur du Canada  0,1835 0,1764 
ONT = 1 si résidant en Ontario  0,3680 0,3955 
NFL = 1 si résidant à Terre-Neuve  0,0177 0,0135 
PEI = 1 si résidant à l’Île-du-Prince-Édouard  0,0049 0,0042 
NS = 1 si résidant en Nouvelle-Écosse  0,0321 0,0283 
NB = 1 si résidant au Nouveau-Brunswick  0,0254 0,0221 
QC = 1 si résidant au Québec  0,2584 0,2462 
MAN = 1 si résidant au Manitoba  0,0372 0,0346 
SAS = 1 si résidant en Saskatchewan  0,0317 0,0284 
AL = 1 si résidant en Alberta 0,1018 0,1056 
BC = 1 si résidant en Colombie-Britannique 0,1228 0,1216 
Rural = 1 si résidant dans une région rurale  0,2152 0,1755 
Urban = 1 si résidant dans une région urbaine  0,7848 0,8245 
Full = 1 si travaille au moins 30 heures par semaine  0,8911 0,9321 
Part = 1 si travaille moins de 30 heures par semaine  0,1089 0,0679 
Emp = 1 si employé  0,8296 0,8552 
See = 1 si travailleur autonome ayant des employés  0,0650 0,0685 
Sene = 1 si travailleur autonome n’ayant pas d’employé   0,1054 0,0764 
Manu = 1 si secteur de la fabrication 0,1566 0,1336 
Agri = 1 si secteur de l’agriculture 0,0224 0,0090 
Forest = 1 si exploitation forestière, pêcheries, exploitation 0,0248 0,0170 
Util = 1 si secteur de services publics 0,0075 0,0111 
Cons = 1 si secteur de la construction 0,0597 0,0260 
Trade = 1 si secteur du commerce 0,1425 0,1431 
(Suite page suivante)   
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Définition des variables et moyennes d’échantillon (Fin) 

 Tous les travailleurs Travailleurs ayant 
utilisé un ordinateur au 
cours du dernier mois

Trans = 1 si secteur du transport et de l’entreposage 0,0515 0,0374 
Finance = 1 si secteur des services financiers, assurances, 0,0620 0,0991 
Profes = 1 si secteur des services professionnels, 0,0671 0,1069 
Manage = 1 si secteur de la gestion, des services 0,0336 0,0300 
Educ = 1 si secteur des services éducatifs 0,0723 0,0894 
Health = 1 si secteur des soins de santé et des services 0,0971 0,0911 
Info = 1 si secteur de l’information, de la culture et des loisirs 0,0445 0,0561 
Accom = 1 si secteur des services d’hébergement et de 0,0537 0,0265 
Others = 1 si secteur des autres services 0,0435 0,0293 
Public = 1 si secteur des administrations publiques 0,0612 0,0944 
Mana = 1 si profession est personnel de gestion 0,0976 0,1356 
Prof = 1 si profession est personnel professionnel 0,1775 0,2670 
Tech = 1 si profession est personnel technique  0,0665 0,0828 
Clerical = 1 si profession est personnel de bureau 0,1553 0,2264 
Sales = 1 si profession est personnel des ventes et des 0,2351 0,1641 
Trades = 1 si profession est personnel des métiers des 0,1451 0,0707 
Primary = 1 si profession propre au secteur primaire 0,0392 0,0143 
Process = 1 si profession propre à la transformation, à la 0,0839 0,0390 
N (brut) 13 325 6 758 
N (pondéré) 13 556 803 6 859 493 
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Annexe 3 
Résultats des régressions logit et logit ordonnées pour l’incidence et la fréquence d’utilisation 

des ordinateurs au travail 

 Incidence Fréquence d’utilisation 

 Coefficient Statist. t Coefficient Statist. t 
Intercept 0,1911 1,00 - - 
Female -0,1275** -1,99 0,0447 0,47 
Age2534 0,2535*** 2,52 0,4246*** 2,51 
Age3544 0,3485*** 3,50 0,4743*** 2,87 
Age4554 0,1002 0,95 0,7037*** 3,99 
Age5564 -0,2303* -1,87 0,6401*** 3,06 
Eduhs 1,0698*** 10,22 0,1463 0,58 
Edups 1,5997*** 16,62 0,3671 1,53 
Eduuni 2,2647*** 19,21 0,3989 1,57 
Notcan -0,4425*** -5,80 0,1754 1,34 
NFL -0,7601*** -7,11 -0,0246 -0,13 
PEI -0,3346** -2,03 0,1366 0,44 
NS -0,3180*** -2,67 -0,3368* -1,69 
NB -0,1484 -1,16 -0,1723 -0,88 
QC -0,2871*** -3,91 -0,1849 -1,57 
MAN -0,0835 -0,74 -0,1389 -0,78 
SAS -0,1962 -1,60 0,0631 0,33 
AL 0,1661* 1,76 -0,0935 -0,61 
BC 0,0803 0,87 -0,1267 -0,91 
Urban 0,0687 1,02 0,1982* 1,92 
Part -0,8141*** -9,36 -1,1805*** -8,67 
See 0,0276 0,21 -0,4604*** -2,59 
Sene -0,4516*** -4,83 -0,9260*** -6,68 
Agri 0,2277 0,86 -1,2870*** -2,61 
Forest -0,3285 -1,60 -0,5666 -1,28 
Util 0,8311*** 2,83 0,1405 0,31 
Cons -1,0834*** -7,63 -0,6575** -2,13 
Trade -0,1562 -1,29 -0,1640 -0,79 
Trans -0,7361*** -4,79 -0,5260** -2,07 
Finance 1,0278*** 5,64 -0,0344 -0,14 
Profes 0,7323*** 3,93 0,2018 0,87 
Manage -0,1239 -0,72 -0,5362* -1,94 
Educ -0,3364*** -2,35 -1,7094*** -8,66 
Health -0,9909*** -7,87 -1,3338*** -6,48 
Info -0,0328 -0,21 -0,1323 -0,51 
Accom -1,1468*** -7,39 -0,2306 -0,75 
Others -0,7436*** -5,00 -0,6198** -2,13 
Public 0,6363*** 4,32 -0,2953 -1,28 
Prof 0,1003 0,81 -0,1902 -1,19 
Tech -0,3599*** -2,56 -0,4668** -2,24 
Clerical 0,4708*** 3,63 0,3692* 1,93 
(Suite page suivante) 
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Résultats des régressions logit et logit ordonnées pour l’incidence et la fréquence d’utilisation 
des ordinateurs au travail (Fin) 

 Incidence Fréquence d’utilisation 

 Coefficient Statist. t Coefficient Statist. t 
Sales -1,2702*** -11,86 -0,8696*** -5,24 
Trades -1,7940*** -14,24 -1,4473*** -6,79 
Primary -2,4054*** -10,75 -1,0825*** -2,40 
Process -2,3056*** -14,67 -0,7673*** -2,59 
Cut1 - - -3,2304*** -8,73 
Cut2 - - -1,9765*** -5,40 
N 13 325 6 758 
n (Dep Var=1) 7 772 (58.3 %) - 
n1 (Dep Var=0) - 355 (5.3 %) 
n2 (Dep Var=1) - 645 (9.6 %) 
n3 (Dep Var=2) - 5 758 (85.2 %) 
Chi-Square 2 469,80 511,13 
Nota : * Significatif à 10 %; ** Significatif à 5 %; *** Significatif à 1 %. 

 

 




